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Excellence, Mesdames et Messieurs 

 

Nous avons l’immense plaisir de vous accueillir aujourd’hui à l’IRES 

dans le cadre de cette réunion consacrée au bilan des relations Maroc-

Chine et à leurs perspectives de développement.    

 

Je remercie vivement notre honorable invitée Son Excellence 

Madame XU JINGHU, Ambassadeur de la République Populaire de 

Chine au Maroc, d’avoir bien voulu être parmi nous aujourd’hui malgré 

son agenda serré. Ses éclairages seront certainement d’une grande utilité 

pour nous permettre d’approfondir notre compréhension des relations 

Maroc-Chine et d’explorer leurs perspectives de développement et ce, en 

tenant compte des nouvelles donnes de l’environnement international et 

des enjeux qui s’y rapportent à tous les niveaux.  
 

Permettez-moi de rappeler que cette manifestation s’inscrit dans  la 

continuité du cycle-débat initié par l’IRES sur les mutations  

géopolitiques et géoéconomiques mondiales qui vont façonner le monde 

de l’après-crise. L’objet étant d’examiner les possibilités de diversification 

des alliances stratégiques du Maroc, notamment avec les puissances 

émergentes dans les différents continents (Brésil, Russie, Inde, Chine…), 

afin de permettre au pays de s’arrimer aux nouvelles locomotives de 

l'économie mondiale et de se préparer aux évolutions économiques et 

géopolitiques à venir. 

 

Excellence, Mesdames et Messieurs 
 

L’émergence de la Chine en tant qu’acteur clé de l’économie 

mondiale est une tendance qui se dessine depuis quelques décennies. 

Les réformes d’envergure menées par ce pays depuis le milieu des 

années 1980 et l’adoption d’une stratégie graduelle d’ouverture sur 

l’extérieur qui a culminé avec son entrée à l’OMC en 2001, ont été 

décisives pour permettre à la Chine de devenir une plaque tournante du 

commerce et de l’investissement international.   
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Ces évolutions ne se sont pas faites sans choc concurrentiel, parfois 

brutal, notamment au niveau des secteurs dont la compétitivité est 

fortement sensible aux coûts de la main d’œuvre. A l’instar des autres 

pays du pourtour méditerranéen, le Maroc n’a pas été épargné par cette 

évolution, en particulier au niveau de certains secteurs et branches 

d’activités dans lesquels la Chine détient un avantage compétitif presque 

absolu. 
 

Néanmoins, force est de constater qu’au-delà des considérations 

concurrentielles, la sensibilité de la Chine aux intérêts des pays en 

développement en général et de l’Afrique en particulier, est un point 

positif qu’il faudrait renforcer davantage, en vue d’aboutir sans heurt à 

une mondialisation qui soit à la fois équitable et inclusive. Cela exige une 

concertation plus élargie sur les grandes questions mondiales à caractère 

commercial, financier, environnemental et géopolitique où le soutien 

mutuel entre la Chine et les pays en développement au sein des 

organisations internationales est essentiel.   

 

Excellence, Mesdames et Messieurs 
 

Premier Royaume à avoir reconnu la République Populaire de 

Chine, le Maroc entretient des relations politiques stables avec ce pays 

depuis le 1er novembre 1958. Ces relations se caractérisent par l’absence 

d’intérêts divergents et ne comportent pas d’enjeux conflictuels. En 

témoigne la concordance des points de vue des deux pays sur certaines 

questions d’envergure (dossier du Moyen-Orient, réforme de l’ONU, 

défense de la multipolarité des relations internationales…). 

 

Aujourd’hui, les relations entre le Maroc et la Chine connaissent 

certes un dynamisme particulier, notamment sur le plan commercial. 

Néanmoins, la progression plus forte des importations en provenance de 

la Chine par rapport aux exportations qui lui sont destinées génère un 

solde commercial en défaveur du Maroc, se traduisant par un taux de 

couverture à peine de 6% en 2009. La chine est devenue ainsi en l’espace 

de quelques années le 3ème fournisseur du Maroc, mais ne représente que 

son 18ème client. 
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Cette situation n’est que légèrement contrebalancée par les 

investissements directs en provenance de la Chine.  Hormis la 

participation des entreprises chinoises aux grands projets 

d’infrastructures, ces investissements demeurent globalement faibles et 

ne portent que sur un nombre limité de domaines (télécommunications, 

production des lampes écologiques, pêche…).   
 

Nonobstant l’aspect économique, somme toute important pour 

notre pays, d’autres aspects semblent être déterminants pour 

l’approfondissement des relations Maroc-Chine. L’élargissement du 

spectre de la coopération bilatérale à des domaines porteurs tels que la 

recherche scientifique, les énergies renouvelables, le tourisme et les 

échanges culturels pourrait enclencher un cercle vertueux de partenariat 

stratégique entre les deux pays.  
 

Excellence, Mesdames et Messieurs 

 

Pour mieux cerner les opportunités et les enjeux actuels et futurs 

de la coopération entre le Maroc et Chine, un éclairage mérite d’être 

apporté aux questionnements suivants : 
 

1. Quelles sont les clés de succès du modèle de développement de la 

Chine ? Quels sont les principaux défis qu’il soulève en termes de 

durabilité ? Les réponses envisagées par la Chine pour faire face à ses 

défis seront-elles suffisantes pour lui permettre de  devenir la 1ère 

puissance économique mondiale à l’horizon 2040, comme le 

suggèrent plusieurs scénarios prospectifs ? 
 

2. Quelle est la position de la Chine eu égard aux grandes questions 

inscrites sur l’agenda mondial (environnement, questions monétaires, 

financières et commerciales...) ? Quelle est la vision défendue par la 

Chine en ce qui concerne la nouvelle architecture de la gouvernance 

mondiale en gestation ?  
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3. Espace d’intérêt commun, l’Afrique est une profondeur stratégique 

pour le Maroc et plus récemment pour la Chine. Quelle est la place du 

Maroc dans les priorités de la politique africaine de la Chine ? Quelles 

opportunités potentielles pour les grandes entreprises marocaines à 

s’associer à la dynamique conquérante des entreprises chinoises dans 

le continent ? Comment développer la coopération triangulaire 

Maroc-Chine-Afrique ?  
 

4. Quelles mesures d’accompagnement faudrait-il envisager pour faire 

évoluer les relations Maroc-Chine vers un cadre partenarial à part 

entière, en prenant appui sur le maillage important des accords de 

libre échange conclus par le Maroc avec l’Europe, les Etats-Unis et les 

pays arabes ?  
 

Excellence, Mesdames et Messieurs 

 

Ce sont-là quelques questions qui devraient cadrer notre débat sur 

les relations Maroc-Chine. La présence d’un panel d’experts de haut 

niveau constitue une opportunité de taille pour approfondir notre 

compréhension des aspects pertinents de ces relations d’un point de vue 

stratégique. Sans trop tarder, je donne la parole à Son Excellence 

Madame l’Ambassadeur XU JINGHU. 


